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DECLARATION  DU  ROY. 

CONTRE  I  es  Fraudeurs  des  droits  de  la 

Ferme  du  Tabac. 


Donnée  à  Ferfailles  le  premier  Mars  1713. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  France  St  de 
Navarre  ;  A  tous  ceux  qui  ces  preientes  Lettres  ver¬ 
ront  *  Salut.  Le  feu  Roy  noftre  trés-honoré  Seigneur  St 
Bifayeul  par  fa  Déclaration  du  6  Décembre  1707.  ayant 
ordonné  que  tous  ceux  qui  feroient  trouvez  faifis  ou  ven- 
dans  du  Tabac  en  fraude*  feroient  condamnez  en  mille  li¬ 
vres  d’amende  au  profit  de  l’Adjudicatairede la  Ferme  * 
outre  la confiication  tant  des  Tabacs  que  des  chevaux  * 
charetees  St  équipages  *  fans  que  ladite  amende  pût  eftre 
réduite  gu  modérée  pour  quelque  caufe  Sc  fous  quelque 
pretexte  que  ce  fûtique  les  condamnez  feroient  tenus  de 
consigner  dans  le  mois  du  jour  de  la  lignification  ou  pro¬ 
nonciation  de  la  Sentence  *  lafomme  de  trois  cens  livres> 
fur  St  en  dédu&ion  de  ladite  amende  de  mille  livres*  St  ce 
entre  les  mains  dudit  Adjudicataire  *  fes  Procureurs  ou 
prepofez*  finon  &  i  faute  de  ce  faire  dans  ledit  temps , 
que  ladite  amende  feroit  convertie  fur  une  fimple  Re- 
quelle  du  Fermier,  St  fans  frais  i  fçavoir  en  la  peine  des 
Galeres à  l’égard  des  vagabons  &  gens  fans  aveu*  artifans* 
gens  de  métier,  MeHager*  *  Voituriers*  Crocheteurs* 
gens  de  peine  *  gens  repris  de  Juftice  ,  Matelots  *  St  au¬ 
tres  personnes  de  cette  qualité*  St  en  la  peine  du  fouet 
&  du  banniffemment  de  la  Province,  à  l’égard  des  fent- 
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mes  6c  filles  de  pareille  qualité  ;  6e  qu'en  cas  que  lefdfts 
condamnez  fe  trouvaient  incapables  de  fervir  fur  nos 
Galeres ,  ils  feroient  fuftigez,  flétris  6e  bannis  pour  cinq 
ans;  6e  ayant  depuis  commué  le  privilège  exclufif  de  la 
vente  du  Tabac  en  droit  d’entrée  par  noftre  Déclaration 
du  17.  O&obre  1710.  Nous  aurions  feulement  ordonné 
qu’en  cas  d’infuffifance  de  payer  pr  ries  Fraudeurs  de  la 
qualité  cy  deflus  exprimée  ,  l’amende  en  laquelle 
ils  auroient  efté  condamnez  ,  ladite  amende  feroit  con¬ 
vertie  en  la  peine  du  Carcan  pour  la  première  fois,  en  cel¬ 
le  du  foiiet  pour  la  fécondé,  6e  pour  la  troifiéme  aux  Ga¬ 
lets  pour  cinq  ans,  conformément  à  l'article  xxvi.  de 
l'Ordonnance  deu£8i.  Mais  ayant  jugé  a  propos  de  réta¬ 
blir  le  privilège  exclufifde  la  fabrication  ôc  vente  du  ta¬ 
bac,  par* noftre  Déclaration  du  premier  Aouft  1711. Nous 
avons  ordonné  que  les  Edits.  Déclarations  6c  Reglemens 
concernans  ladite  Ferme  du  Tabac,  feroient  executez  en 
ce  qui  ne  feroit  point  contraire  à  ladite  Déclaration  i  6c 
quoique  noftre  intention  foit  que  les  difpofitions  portées 

parla  D-claration  du  6  Décembre  1707.  l'oient  executez, 
cependant  comme  Nous  fommes  informez  que  quelques 
Jugesdes  Elections  6c  des  Jurifdiétions  des  Traites  ne 
trou  vans  pas  rappelîées  en  termes  formels  dans  ladite  Dé¬ 
claration  du  1.  Aouft  1711,  ilesdifpofitions  portées  par 
celle  du  6  Décembre  1707  ,  font  difficulté  de  s’y  confor¬ 
mer  dans  leurs  lugemens;  pour  faire  ceffer  les  doutes  6c 
incertitudes  qui  pourroient  Survenir  à  cet  égard  ,  6c 
pour  eftablir  une  Jurifprudence  çonftante  6c  uniforme 
dans  routes  les  Iurifdittions  aufquelles  Nous  avons  at¬ 
tribué  la  connoiflance  des  affaires  de  ladite  Ferme  du 
Tabac.  A  ces  c  au  s  e  s ,  de  l’avis  6c  de  notre  Confeil  6c 
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de  noltre  certaine  fcience,  pleine  puiflance  6e  autorité 
Royale,  Nous  avons  par  ces  prefentes  lignées  de  noflrc 
main,  dit  &  déclaré  ,difons  ôe  déclarons,  voulons  £e  Nous 
plaiffc,  que  conformément  à  l’article  premier  de  la  Décla¬ 
ration  du  6  Décembre  1707,  tous  ceux  qui  feront  trouvez, 
fai  fi  s  ou  vendans  du  Tabac  en  fraude,  foient  condamnez 
en  mille  livres  d’amende  au  profit  de  l’Adjudicataire  de 
ladite  Ferme ,  outre  la  confilcation  ,  tant  defdits  Tabacs, 
que  des  chevaux,  charettes  Ôe  équipages,  fans  que  la¬ 
dite  amende  puifle  être  réduite  ou  modérée  pour  quel¬ 
que  caufe  Se  fous  quelque  prétexte  que  ce  foit  i  Voulons 
éc  entendons  que  les  condamnez  foient  tenus  dans  le 
mois  du  jour  de  la  lignification  ,  ou  prononciation  de 
la  Sentence ,  de  confignerla  fomme  de  trois  cens  livres , 
fur  6e  en  déduction  de  ladite  amende  de  mille  livres  ,  &. 
ce  entre  les  mains  de  l’Adjudicataire,  fes  Procureurs , 
Commis  ou  prépofez  }  finon  ôe  à  faute  de  ce  faire  dans 
ledit  temps,  que  ladite  amende  foit  convertie  fur  une 
fimplc  requefle  du  Fermier  ôc  fans  frais  ;  fçavoir ,  en  la 
peine  des  Galeres  à  l’égard  des  vagabonds,  gens  fans 
aveu,  artifans ,  gens  de  métier,  fadeurs,  MefTagers 
Voituriers, Crocheteurs ,  gens  de  peine,  gens  repris  de 
Juftice,  Matelots,  &:  autres  perfonr^s  de  cette  qualité, 
en  la  peine  du  fouet,  &  du  banniflement  de  la  Province 
pour  cinq  ans ,  à  l’égard  des  femmes ,  Ôe  filles  de  pareil¬ 
le  qualité  ,  &  en  caslefdits  condamnez  fe  trouvent  inca¬ 
pables  de  fervir  fur  nos  Galeres ,  qu’ils  foient  fuftigez, 
flétris  6e  bannis  pour  cinq  ans.  Si  donnons  en  man¬ 
dement,  à  nos  amez  6e  féaux  Confeillers  les  gens  te» 
nans  noftre  Cour  des  Aydes  a  Paris ,  que  ces  prefentes  ils 
ayent  à  faire  lire ,  publier  &  regiftrer ,  6e  le  contenu  en 


icelles,  o-arcîer  &  obferver  de  point  en  point  félon  leur 
forme  ôc  teneur ,  nonobftant  tous  Edits  ,  Déclarations, 
•  Arrcfts,  Reglemens,  de  autres  choies  a  ce  contraires, 
aufquels  Nous  avons  dérogé  6c  dérogeons  par  ccs  Pre- 
fentes,aux  copies  d  ;fquellcs  collationnées  par  l’un  de  nos 
amez  ÔC  féaux  Confeillers  Secrétaires ,  voulons  que  foy 
foit  ajoutée  comme  a  1  Original  :  C  a  r  tel  eft  noftre  plai- 
firj  en  témoin  dequoi  Nous  avons  fait  mettre  notre  Scel 
d  cefdkes  Prefentes»  Donnée  a  V  erfailles  le  premier 
jour  de  Mars,  l’an  de  grâce  mil  fept  cens  vingt-trois. 
Ôe  de  noftre  Régné  le  huitième.  Signé,  L  O  U  I  S.  Et  plus 
bas ,  Par  le  Roy,  Phelypeaux.  Vû  au  Confeil,  D©- 
dun.Ec  feeliée  du  grand  Sceaude  cire  jaune. 
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Regiftrces  en  la  Cotir  des  Aydes  >  ouy  à  requérant  le  Procureur  Gé¬ 
nérai  du  Roy ,  pour  eftre  exécutées  [elon  leur  forme  &  teneur ,  &  copies 
collationnées  d' icelles  feront  envoyées  es  Sieges  des  Ele fiions  &  Bu¬ 
reaux  des  Traites  du  refort  de  ladite  Cour ,  pour  y  eftre  lues ,  publiée 
&regiftries  P  Audience  tenant  :  Enjoint  aux  Subftituts  du  Procureur 
Central  du  Roy  efdits i Sieges  d'y  tenir  la  main  ,  &  de  cerfierla  Gourde 
leurs  diligence  s\au  mois.  A  Paris  ,  en  ladite  Cour  des  Aydes  Jes  Cham¬ 
bres  affemblées  ,  ledix-fept  Avril  mil  fept  cens  vingt-trois.  Colla¬ 
tionné.  Signé  ,  Robert. 

Collationné  à  l'Original  par  Nous  Ecuyer- Confeil  1er- 
Secrétaire  du  Roy,  Maifon,  Couronne kde  France 
6c  defes  Finances. 


A  PARIS, 

Osez  la  VetaveS  a'ückain&Pïe  luPit  ault, 
a  l’entrée  du  Quay  de  Gehrres  *  au.  Paradis.  1713- 
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